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Lettre dat8e du ler mai 1985, adress8e au Secr&aire gh6ral par 
le Rep&entant permanent de l'Indon&ie auprh de 1~Organieation 

des Nations Unies 

D'ordre de mn gouvernemnt, j'ai llhonneur de voue transmettre ci-joint une 
lettre de 8. Rxc. Wxhtar Ruswaatmadja, ministre des affaires htranghee de la 
tipubligue d'Iudon&sie, b iaguelle est joint le texte de la Déclaration adopt&e 
lors de la Rbunion qui s’est tenue h Randung r&mment pour cdlébrer le 
trentik anniversaire de la ConfBrenco afro-asiatique. 

Je vous serais oblige de bien vouloir faire distribuer le texte de cette 
dklarntion coma dmwent officiel de 1~Assemblb gbnbrale, au titre des 
points 10, 12, 18, 33, 34, 35, 38, 39, 50, 51, 57, 61, 65, 68, 69, 78, 84 et 94 de 
la liste prUmiuaire, et du Couseil da &uritB. 

L'Ambassadeur, 

Rep&entant permnent, 

t%mé) Al? -TAS 

/ . . . 
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Lettre Batde du 27 avril 1985, adrede au Sear/taire e&n&ral Rat le 
-nietre des affaires &trangkm de la R&mblique d*Indon6sie 

J’ai l’honneur de VQUB cammuniquer le texte de la Ddalaration adopde lors de 
la Rbunion, qui e’eot tenue h Randung les 24 et 25 avril 1985 pour c&lébrer le 
trentîke anniversaire de la Confkence afro-asiatique. 

Ce docunmnt aontient des vues eut les grands problkwa politiques et 
konomîques srondiaux doaujourd’hui, ainsi que des appels et des propositions pour 
leur trouver une solution. 

Je vous serais oblige de bien vouloir faire distribuer le texte de oette 
d&laratlon corne docunœnt officiel de l’Organisation des Nations Unies. 

Le Ministre des affaires &rang&res 
de la R&Publique dmIndon8aie, 

(Mg&) M. Mochtar RUSUMAAlMAWA 

. 

/ . . . 



A/&I/276 
S/17138 
Frangais 
Page 4 

APPEBDICB 

Déclaration de la R6union tenue pour c618brer le trenti&me anniversaire 
de la Conférence afro-asiatique 

1. Les délégations des pays d’Asie et d’Afrique représentant les peuples des 
deux continents se sont rbunies ?I Bandung les 24 et 25 avril 1985 pour célébrer le 
trentième anniversaire de la Conférence afro-asiatique. Elles ont réaffirmé leur 
profonde conviction que les principes et objectifs énoncés dans le communiqué final 
de la Conférence de Dandung de 1955 demeurent valides et ont souligna en 
particulier que les dix principes énoncés dans la Dklaration sur les mesures en 
faveur de la paix et de la coopération mondiales conservaient leur importance et 
toute leur validité. 

2. Elles attachent une grande signification b ces principes, B cause de leur 
héritage commun, de leur expérience commune dans les luttes de libération nationale 
menées pour rejeter le joug colonial, non seulement pour leur propre pays, mais 
pour tous les peuples d’Asie, d’Afrique et des autres régions du monde. 

Plus que tout autre facteur , c’est v&ritableUent ce sentiment d’un destin 
commun qui a été l’élément unificateur, le point de convergence qui a rassemblé 
en 1955 les représentants de pays d’Asie et d’Afrique, pour qu’ils tracent ensemble 
leur avenir, ce qui a su pour effet d’accélérer le processus de décolonisation dans 
le monde entier. 

3. La Conféreuce de Bandung de 1955 a fait jaillir un vigoureux sentiment * 
d’identitci nationale et de cause commune qui, depuis lors, ne cesse d’insp+.rer les 
pays d’Asie et d’Afrique et de les guider vers une action commune du tiers monde 
tout entier. Elle a allumé une flamme, un esprit de solidarité et de détermination 
qui, depuis 30 ans, brille dans les cceurs et les esprits des hcmmee et des fexuaes 
de tous les pays d *Asie et d’Afrique et db ailleurs. La Conférence de BaudUng a 
aussi été la première instance internationale è reconnahre les mouvements de 
libération en Afrique. 

4. Les id8es et les orientations de base établies & Bandung en 1955 ont été 
développés B Belgrade en 1961 lors de la naissance du Mouveaxtnt des pays 
non alignés, qui a été une nouvelle étape dans la progreeeion des peuples vers la 
liberté, la paix et la justice et 1’Qsalité. En effet, ayant préparé le terrain 
pour la naissance du Mouvement des pays non alignés et son renforcement, les 
principes de Bandung demeurent aujourd’hui une source d’inspiration pour les Etats 
nouvellement ind&pendants et peur le8 peuples qui luttent encore pour leur liberté 
et leur indépendance. 

5. Les questions et tes probl&mee examinés & la Conf&ence afro-asiatique de 1955 
--_-1--A.,-- I-- ---.-. _- a. 

- r;-p~ab.~ubb ~~buwryuu ÜS cüitucerre, droits de îibomme et autotGt3rmmation, 
colonialisme, racisme, mesures en faveur de la paix et de la coopkation 
mondiales - sont aussi actuele aujourd’hui qu’ils l’étaient il y a 30 ans. 
De Illêm~, les principes et les recamnandations énon& alors pour rkoudre ces 
probl8mee demurent tout ausei valides. @ 

/ . . . 
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6. Les pays d'Afrique et d'Asie ont constaté avec regret que bon nombre des 
facteur5 et des condition5 qui avaient contribu 31 crber une situation 
internationale extrêmement préoccupante dans les anndes 50 continuent de peser sur 
les relation5 entre les Etats. Aujourd'hui, le monde est en proie a des tensions 
profondes, B la violence et B une insécurité croissante. La rivalit& entre les 
grandes puissances accrozt le risque de guerre nucléaire et on ne saurait trop 
insister sur la nkessité de s'abstenir "de recourir & des arrangeawts de d6fense 
politique destinés & servir les int&êts particuliers des grandes puissances 
quelles qu'elles soient. pour reprendre les termes utilisds dans la Déclaration de 
Bandung. L'intensification de la course aux armements reste au coeur des 
préoecugations collective5 de la communauté internationale. Les pays d'Afrique et 
d'Asie ont soulign6 qu'en ces temps critiques, la communauté internationale avait 
le devoir de r6pondre avec erzore plus de fermeté et de détermination aux appels de 
l'humanité pour que cesse cette course effrénée vers l'autodestruction. 

7. Les pays d'Asie et d'Afrique ont exprim6 leur profonde inquiétude devant 
l'accélération de la course aux armements, notamment dans le domaine nucléaire, 
Sevant le danger d'une imminente course aux armements, dans l'espace 
extra-atmosphérique et devant la montée eh flèche des clépenses militaires mondiales 
qui constituent un détournenmnt, en pure perte, de fonds qui pourrafent être 
utilis68 aux fins du développement. 

A cet hard, ils ont solennellement rappelé que, s'il incombait au premier 
chef aux Etats dot&8 d'armes nucléaires d'empêcher une catastrophe nucl6aire, OA ne 
sauruit en laisser la responsabilité exclusive B ces Etats, car l'humanité tout 
entike portait la responsabilité du désarmement mondial, de la paix et de la 
sécurité. 

Comme la ccmununaut6 internationale r6clame dans sa grande majorit6 que la 
course aux armerPernts nucl6aires soit arr&& et inversée, les Etat5 dotés d'armes 
nucl6aires sont instsmaent invité5 B cesser tous les essais nucléaire5 ainsi que la 
production d'armes nucléaires, B s'engager B ne pas utiliser ces armes et & entamer 
imm4diatement des négociations sur le désarmement nucléaire. 

Les Etats d'Asie et d'Afrique se sont félicité5 de l'ouverture des 
n6qcciations entre l*URSS et les Etats-Unie sur un ensemble de questions relatives 
aux arme6 spatiales et nucléaires et ont exptim4 l*espoir que ces n6gociations 
aboutiront & des résultats importants, Bans l'intér&t ccmmun de toutes les. nations 
et ae tous les peuples. 

8. Les pays d'Afrique et d'Asie ss sont vivement inquiétés de la persistance de 
nombreuses situations conflictuelles dans diverses r6gions du monde. Ils ont 
résffirm6 l'inviolabilité des principes de l'autodétermination, de la souveraineté, 
de ls uon-intervention et de le non-ingérence, de l'abstention d'actes ou de 
menaces d'agression ou au recoues B la force contre l'int6grit6 territorisie ou 
lDind6psndance politique d'un pays quel qu'il soit. A cet Egard, les conflit5 en 
cours en Asie, en Afrique, en Amkique latine, en Europe et dans d'autres parties 
du mcnde devaient trouver sans délai une solution juete et pacifique, conforme B la 
Charte des Nations Unies, aux Dix principes de Bandung et aux principe5 et 
Objectif5 au Mouvement aes pays non alignés. 

/ . . . 
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9. Bien que le proceseus de d&colonisation en gMta1 soit entré dan5 sa phase 
finale et dbisive, les paye participant5 ont constat8 avec une profonde inqui&tude 
gu*spr&s un si8cle d’esclavage colonial, le peuple mibien continue de languir 
BOUS l’cxcupation illbale du régime de Pretoria. Ils ont r8itér8 leur soUdarit 
avec le peuple mmibien et il5 l’ont aesur& de leur soutien dans la lutte h&oïque 
qu’il m8ne pour accéder a l’autcd8termination, a la liberté et a l’indépeudance 
natiomale 50~5 la conduite de la SWAPO, son seul reprdsentant authentique. Ils ont 
énergiquement condam le rbima raciste de Pretoria pour 8a décision d’installer 
un prétendu gouvernement provisoire h Windhoek et ont engagé tou5 les Etats Membres 
de l’organisation des Nations Unies B ne pae reconnaftre ce gouverneaant fantoche 
en Namibie cu. coop8rer avec lui. Ils ont r6affirm6 que la seule solution viable au 
probléme de la NaaiLbie ikait l’application totale de la rdsolution 435 (19781 du 
Conseil de s8curit6 et ils cnt rejet& toute idde de lier l’ind8pendance de la 
Namibie B des questions dtraughres au sujet. 

10. Exprimant leur vive Indignation devant les actes de ::Qpression du rdgime 
raciste de Pretoria contre le peuple sud-africain, les pays participants ont 
rdaffirmé que la suppression de l@zartheid demeurait une des dches les plus 
urgentes de la ccamnuuaut~ Internationale. Ils ont soulign& leur soUdarit avec le 
peuple cpprid d’Afrique du Sud et l’ont assur de leur soutien inconditionnel dans 
la lutte qu’il m2me sous la direction des mouvements de libération nationale 
reconnus par 1’Orgenisatîon de l’unit8 africaiae (OUA), pour un Etat unitaire, 
démocratique et uon racial. 

Ils ont r&t&& la tieseité imp&ieuse pour le Conseil de eécurît6 de 
l’organisation de5 Nations unies d’imposer des sanctions obligatoire5 et gdnhralee 
pour contraindre le r&inw de Pretoria B mettre fin a BO politique et a sa pratique 
de l’apartheid ain5i qu’h scn occupation illhale de la Namibie. 

11. De même, les pays participants ont exprid leur entihre soUdarit avec le 
Peuple palestinien et leur appui i la lutte qu’il tine 50~5 la direction de L’OLP, 
on seul representant légitime, pour exercer ses droits iwli8nables, y compris le 
droit de retourner dam 5on pays. son droit à l’autodétermination et le droit de 
cr88r un Etat netional iud~pendaut et souverain en Palestine. Lt35 pratiques 
racistes et brutales d*IsraCil à l’égard de la population arabe des territoires 
occupés en Palestine, au Sud-Liban et au Golan ont suscité leur indignation et leur 
condamnation. Ils sont demeude fermepant convaincus qu’il ne peut y  avoir de 
solution ju5te et durable au conflit du Mcyen+rient taut qu’Isra&l ne se retirera 
pas, complbtement et sarm condition, de tous les territoire5 palestinien5 et arabe5 
occupés depuis 1967, y compris de JBrusalem, conforbent aux r&solutions 
pertinentes de l’organisation des N&?.ons Unies. Les pays participant6 ont salu 
la rdsistance uatiouale h8roXque CU Sud-Liban contre l’occupation israblienne. 

12. 11 est profonddumt inquidtant que, trente mm PrprBs la ConfBrencs de Bandung, 
l’appel ju5tifiB des pays en développement pour l*éliYriuation du retard #komm+ua, 
de la demination et de l*exploitatitm et pour l’huit& dans le ddvelcppement et le 
prcgr8s n’ait pas eucore Bt6 enteudu. L’Boononie mondiale est encore en crise et 
le5 relations écoucmiques internationales se ceract&isent encore par l’in&galitB 
et des dMquilibre5 structurele. Le monde &umtt l5 rhceeeion la plus longue de 
Z’aprBs-guerre, qui s*acccmpague Be la stagnation du transfert des remcuroeo aux 

/ . . . 
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paye en développearent, de la détérioration des tetws de l’khange, d’une 
recrudescence du protectionnimw a l’égard de5 exportations de ce8 pays et de 
l’accumulation d’une dette écrasante. En dBpit de leurs effort5 acharnés, le 
rythme de développement de nombreux pays en développement s’est e8rieusement 
ralenti, voire inversé pour les moins avancds et lee plu5 dkuunis d’entre eux* la 
Eamine et une pauvret6 abjecte demeurant lcr lot quotidien de centaines de millions 
de personnes. 

13. Les pays participants ont exprid leur vive inquiétude face b la situation 

économique critique de l’Afrique, en particulier dans les pays touchds par la 

sécheresse, la désertification, l’afflux de r&ugi& et d’autres facteurs 
extérieurs. Ils ont prid ls cammunauté internationale de prendre d’urgence des 
mesures efficaces, dans le cadre de l’assistance bilatérale et multilatérale, pour 

appuyer les efforts considérables d&ploy&! par les pays africain8 pour remédier à 
eetto situation. 

14. Vu le caractke mondial des probl&mes auxquels se heurte l’humanité, il 
convient de trouver des solutions B l’échelle de la plan&te. Les paya d’Asie et 
d’Afrique ont réclam& une nouvelle conception de la coopkation éconoxique 
internationale, qui reconnaisse que la relance économique nw>ndiale ne sera soutenue 
et durable que si elle s’accompagne d&s a pr&ent de meures propres B relancer le 
développement des pays en ddveloppemnt , telles que l’expansion du transfert de 
ressources & des conditions de faveur aux pays en ddveloppement, le d&mant&lement 
dee barri&res protectionniste5 QlevBes par les pays développ8s et la recherche 
d’une solution & long terme au probl8me de la dette. Ils ont &galement insist8 
pour que l’on pzenne d’urgence des mesures spkiales en faveur des pays les moins 
avancés. EnEin, lea pays participante ont invité tous les paye développ65 & 
reprendre d&s que poesible le5 négociations pour wtttte au point de nouvelle5 
structures financi&res, ccmmerciales et industrielles internationales, qui soient 
plus &guitables et qui correspondent davantage aux besoin5 et aux intérêt5 des pays 
en ddveloppement, pour que se rdalise enfin le nouvel ordre 6conomique 
international. 

15. De r&ne, conformkwnt B l*esprit de Bandung, il eet essentiel que les pays en 
d&elopperPent renforcent la coop&ration entre eux et intensifient leurs efforts 
pour parvenir B l’auto5uf f isance collective. Ce n’est que par l’application 
véritable du Plan d’action de Buenos Aires de 1978 (CTPD) et du Programme d’action 
de Caracas de 1981 (CEPD) qu’ils pourront r&uire leur vulnkabilit8 économique et 
favoriser leur interd&andance vkitable, et donc contribuer i l’instauration du 
nouvel ordre 6conomiqUe international, 

16. Les pays d’Afrique et -d’Asie ont soulign8 le r8le eesentiel des principes 
értonc8s dans le communiqu8 final de la Conférence de Bandung, it développ& par la 
suite dans les dklarations du Mouvement des pays mn align&s, dans l@élabsration 
d’une solution juste et pacifique de la multitude de probMm55 6crasants SUXqUelS 

la caawnautd internationale devait faire face, caakme dans l’instauration du nouvel 
ordre Economique international. 

/ . . . 
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17. Ils ont rdaffirmé leur conviction que le développement de la coopération 
culturelle était l'un des moyen8 les plus efficaces de promouvoir la compréhension 
entre nations. Aussi, ils étaient heureux de constater que le développement 
continu des relations culturelles entre lkats d'Asie et d'Afrique depuis 1955 a 
permis de renforcer les liens fratetnels qui existent entre leurs peuples. 
Conscients de l'importance de la spiritualité et de l'universalité des cultures . 
d'Asie et d'Afrique, ils ont mis l’accent sur la néceeeité de prduerver leur 

héritage culturel qui cet un Bl&mnt fondamental de leur identitb nationale. A 
cette fin, et pour mieux équilibrer les échanges d'information8 et la cctmmunication 
au sein de la comunaut6 internationale, il8 ont jug6 impératif de redoubler 
d'efforts afin de mettre en place le muvel ordre mondial de l*information et de la 
communication proclam6 par lWnesc0. 

18. Le8 pay8 d'Afrique et d'Asie ont également r&affirmé leur attachement aux 
objectifs et aux principes énoncds dan8 la Charte de8 Nation8 Unies. Notant la 
tendance actuelle de certain8 pays & abandonner le multilatéralisme, il8 8e sont 
dblatés convaincus que 1'ONU ebt la Seule instance où puissent être r68ohlS les 

grands problème8 mondiaux et est donc h ce titre indispensable. A cet égard, ils 
ont estim6 que le quarantième anniversaire de l'Organisation des Nation8 Unie8 
serait l'occasion idéale de faire le point de8 résultats obtenu8 par le système den 
Nations Unie8 au cour8 des 40 dernière8 années, en vue d'accroître son r8le et 
d'm6liorer son efficacit6 pour ce qui est d'atteindre les objectifs de paix, de 
Sécurit.6, de justice et de d&eloppexmnt, d'établir des relation8 économiques 
Qquitablea entre Etate, d'instaurer et ddvelopper de8 relations amicales entre 

nations, de promouvoir le rctspect des droits de l'homme et de8 liberté5 
fondamentales dan8 le monde et, de manière générale, de r68oudre les problèmes 
politiques, &onomiques ou sociaux internationaux. 

19. Les pays d'A8ie et d'Afrique 8e sont sslennellement engagés & continuer a 
oeuvrer aane relâche pour promuvoir l'esprit de Bandung entre le8 peuples d'Asie, 
d'Afrique, d'Am6rique latine et toue les autres pays en d6veloppement dancr'le cadre 
du Mouvement de5 pays non align68 et du Groupe de8 77 et demandent & tous le8 pays 
de le8 aider dans cette t&he en intensifiant leur coopkation pour un avenir 
meilleur. 


